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Le passage du cyclone dans les Caraïbes
________________________________________________

Une tempête tropicale est identifiée par les services météorologiques officiels le 6 août, en plein At-
lantique tropical, et à 2000 km environ à l’est des Petites Antilles.

Devenu ouragan le lendemain, le cyclone suit une trajectoire régulière et constante vers l’ouest-
nord-ouest pour traverser les îles antillaises au niveau de la Martinique dans la nuit du 8 au 9 août.
On estimera a posteriori que son intensité équivalait alors à celle de la limite entre les catégories 1
et 2 de la classification inventée ultérieurement par Saffir et Simpson. 

Ouragan devenu intense en mer des Caraïbes, il ravage alors la Jamaïque et les Îles Caïmans, où il
sème la mort et la désolation (au moins 65 décès répertoriés à la Jamaïque, et de nombreux marins
noyés dans leurs navires coulés dans le port de Grand Cayman). Il arrive ensuite dans le nord de la
péninsule mexicaine du Yucatán, juste au sud de Cancun, puis reprend de la vigueur dans la Baie de
Campêche, avant de frapper sévèrement les côtes mexicaines un peu au nord de Tampico en fin de
journée du 15 août.

Trajectoire officielle du centre du cyclone n° 2 du 7 au 9 août 1903
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Impacts - conséquences sur les îles des Petites Antilles
________________________________________________

À la MARTINIQUE

Ce fut l’île des Petites Antilles la plus sévèrement touchée par ce cyclone qui la frappa durant la nuit
du 8 au 9 août, entre 20 - 21 heures le soir et 3 - 4 heures du matin,  nuit entrecoupée d’un bref
moment de répit vers 0 h 30, une petite période de calme due au passage de l’œil de l’ouragan.

Un correspondant du journal « La Dépêche » de Toulouse, présent sur l’île lors de l’épisode, en a
fait un descriptif chronologique assez précis dans une lettre publiée dans l’édition du 30/08/1903
que  nous  allons  détailler  pour  exposer les  éléments  permettant  de  caractériser  ce  cyclone  (cf
ANNEXE 1).

Le 8 août se passa sans intempérie particulière, malgré un ciel sombre, des pluies assez fréquentes ;
le niveau de mercure du baromètre subissait certes des oscillations, avec même une légère baisse,
mais « rien ne laissait prévoir un cyclone ».

Vers  10 heures  du soir,  le  vent  se  mit  à  souffler  avec  plus  de violence,  la  pluie  tombait  alors
abondamment, la pression baissait fortement. Finalement, les  conditions se dégradèrent vraiment
avec des vents de Nord-est qui se renforcèrent et se mirent à s’orienter vers le Nord-ouest, jusqu’au
moment du calme, vers minuit trente, et alors que le mercure du baromètre  était au plus bas. Ce
calme relatif dû au passage de l’œil dura 15 minutes environ. « La tempête recommença alors avec
toute sa violence » ; le vent avait tourné au secteur Sud-sud-est. « Vers 2 h 30, le cyclone était à peu
près passé. Il est tombé pendant la tourmente 160 mm d’eau environ ».

Dans un autre résumé du récit de cet observateur professionnel, traduit en anglais dans le « Monthly
Weather Review » consacré à l’année 1903 et à ce cyclone (cf ANNEXE 2), on trouve ce qui vient
d’être relaté avec en plus : « La vitesse maximale du vent, mesurée par anémomètre, fut enregistrée
à 35 mètres par seconde ». Cette valeur de vent de 35 m/s équivaut à 68 nœuds soit 126 km/h.

Le  tableau  d’observations  quotidiennes  de  la station météorologique  de  Fort-de-France fournit
quelques  éléments  complémentaires,  notamment  les  trois valeurs  quotidiennes  de  certains
paramètres (cf ANNEXE 3). L’on peut ainsi noter :

- l’orientation des vents à l’Ouest le 9 à 6 h, ce qui paraît très curieux, le centre du cyclone
s’étant déjà éloigné au nord-ouest de Fort-de-France, et alors que le récit évoque des vents
de Sud-sud-est dès 1 h du matin ; on peut imaginer un effet local temporaire ;

- le cumul de  précipitations en 24 heures de  161,7 mm dont la quasi totalité (160 mm)
tombée en 12 heures seulement durant la nuit.
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Le barogramme des 8 et 9 août de Fort-de-France illustre la baisse de  pression significative au
passage de l’ouragan, sa valeur minimale de 728,5  mm de mercure (971 hectoPascals) ayant été
mesurée peu après minuit (cf ANNEXE 4).

Une édition spéciale du journal « France-Antilles », datée des 18-20/06/2021, résumait ainsi cette
« nuit d’horreur » vécue par les Martiniquais :
« Pendant  près  de 6 heures,  de 9 h du soir à 3 h 30 du matin,  toutes les  forces de la  nature
semblèrent se concerter,  dans un tintamarre  d’enfer.  Le vent,  la pluie,  les éclairs,  la foudre,  la
trépidation du sol, des tôles tombant dans un glaçant fracas sur d’autres tôles, ... »

Le correspondant du journal « La Dépêche » a détaillé dans sa lettre certaines conséquences par
commune, et rappelé que ce cyclone était survenu un an seulement après l’éruption catastrophique
du volcan de la Montagne Pelée, si dramatique sur Saint-Pierre et ses environs, et que beaucoup
d’habitants, ainsi que les sinistrés du volcan, se trouvaient de nouveau sans abri (cf ANNEXE 5).

À noter une chose curieuse dans cet article, une précision a été apportée sur les blessures aux yeux
constatées chez de nombreux habitants des îlets du Robert. L’explication résidait dans le fait que le
vent violent ayant déchiqueté les feuilles extrêmement toxiques des mancenilliers, en aurait projeté
des fragments sur et dans les yeux de nombreux résidents de ces îlots (cf ANNEXE 6).

Un bilan humain synthétique par commune fut publié une dizaine de jours après le passage de
l’ouragan par le « Journal officiel de la Martinique » (cf ANNEXE 7), avec une valeur ajustée à 32
personnes décédées et huit autres personnes disparues en mer.

Des photographies de l’île sont présentées en fin de dossier.

Remarques

Certains journaux étrangers comme « The Dominican » et « The Dominica Guardian » ont attribué
à la commune de la Trinité,  l’une des plus touchées de l’île car la plus exposée, un bilan de  sept
morts. Nous ne retiendrons que le chiffre officiel de trois indiqué sur ce bilan communal.

Les plus  intéressés pourront trouver de nombreuses précisions des dégâts recensés dans certaines
communes très affectées dans l’édition du 22/08/1903 du journal « The Dominica Guardian ».

Nous présentons en fin de ce compte-rendu deux annexes permettant aux plus curieux de lire :

- en  ANNEXE 8 :  une lettre d’un officier gendarme, qui s’apprêtait  comme tant d’autres à
profiter ce soir-là d’une fête de charité à Fort-de-France, fête qui fut troublée pour le moins
par l’arrivée du cyclone ;

- en ANNEXE 9 : les bilans communaux provisoires (dégâts matériels et surtout humains) aux
dates des 12 et 14/08/1903, parus dans le « Journal officiel de la Martinique ».
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À la GUADELOUPE

Le tableau de mesures météorologiques quotidiennes effectuées au camp militaire de Camp-Jacob,
station d’observation de la commune de Saint-Claude (Basse-Terre), située à 533 mètres d’altitude
sur les pentes de la Soufrière, fournit les éléments suivants (cf ANNEXE 10) :

- la pression la plus basse mesurée le fut le 9 à 6 h, alors que le centre se trouvait à l’ouest de la
Martinique, de 3 mm (4 hPa) plus bas que le lendemain à la même heure ; un relevé à 3 ou 4 h
du matin aurait probablement montré une valeur de pression bien plus basse, mais les relevés
ne sont effectués qu’à 6, 10 et 16 h chaque jour ;

- des vents forts de secteur Est, force 5 (sur une échelle allant jusqu’à 7) ce qui représente du
vent fort ;

- une hauteurs de précipitations de 101,9 mm en 24 heures le 9 et 125 mm en deux jours.

Pour  autant,  nous  n’avons  pas  de  vraie  description  de  l’état  de  l’archipel  après  le  passage  du
cyclone. Un entrefilet trouvé dans le journal « La Démocratie » de Pointe-à-Pitre (cf ANNEXE 11)
mentionne que les samedi  8 et  dimanche 9,  se sont  produits  un « vent  violent ,  …   de violents
orages, ... une pluie diluvienne, … jetant partout la panique ». La « bourrasque » qui est passée
plus au sud avait été très sévère sur mer aussi.

À noter que le journal « Le Courrier de la Guadeloupe » fournit également la même information
mais se consacre exclusivement à la Martinique. Aucun dommage n’est indiqué dans ses différentes
éditions du mois d’août. Nous pouvons donc raisonnablement penser que le cyclone n’a pas produit
de dégâts particuliers sur l’archipel guadeloupéen.

À SAINTE-LUCIE

L’île, située dans le « demi-cercle maniable » du cyclone (la partie sud étant moins intense), n’en a
connu que la partie périphérique, et a priori aurait peu souffert. De fortes pluies se sont produites,
avec des rafales de vent et des conditions de mer anormales dans le port, mais c’est à peu près tout
ce qui est relaté par la presse locale (cf ANNEXE 12).

À la DOMINIQUE

L’ouragan a  été  fortement  ressenti  à  la  Dominique (cf  ANNEXE 13),  avec des  coups de vent
brusques et parfois violents, même si la seule valeur indiquée n’est que de 36 miles par heure soit
58 km/h.  On suppose  qu’elle  fut  mesurée dans  la  capitale  (Roseau),  et  qu’elle  était la  vitesse
moyenne (qui était à l’époque souvent la seule enregistrée) et non la rafale instantanée maximale.

La pression atmosphérique y serait descendue jusqu’à la valeur de 29,70 pouces de mercure, soit
1006 hectoPascals.
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Le cumul de précipitations en 24 heures à la station (peut-être toujours à Roseau mais ce n’est pas
précisé) a été ici aussi très important : 6,86 pouces soit 174 mm.

Parmi les conséquences, on apprend que les rivières avaient débordé, certaines rues de la capitale
ressemblant à des torrents, les habitants aux logements précaires étant alors en grand danger.

À la BARBADE

Le cyclone  serait  passé  à  environ  130  km au  nord  de  l’île.  Le  journal  local  « The  Barbados
Agricultural  Reporter »  du  15/08/1903  précise  que  son  passage  n’a  eu  aucune  conséquence
particulière, le vent tordant çà et là quelques branches d’arbres (« only here and there twisting a
branch from a tree »). Mais aucune donnée météorologique sur ce territoire n’a été trouvée dans les
organes de presse consultés. 

Le capitaine d’un navire, arrivé sur l’île le 9 août, apporte le témoignage de son vécu lorsqu’il avait
rencontré des vents d’ouragan la veille le 8 en début de soirée, à environ 90 miles (165 km) au nord
de la  Barbade (cf  ANNEXE 14) :  « the  storm was raging terrifically »  … « the  wind blew at
hurricane force ». 
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Annexes diverses
________________________________________________
ANNEXE 1 (retour au texte) : Extrait du récit d’un correspondant du journal « La Dépêche » de 
Toulouse, présent en Martinique, paru dans l’édition du 30 août 1903
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ANNEXE 2 (retour au texte) : Extrait de la revue « Monthly Weather Review » consacré à l’année 
1903 relatant le récit du Docteur A. Labille, pharmacien chargé des observations météorologiques à 
l’hôpital militaire de Fort-de-France (Martinique)

ANNEXE 3 (retour au texte) : Extrait du tableau d’observations météorologiques réalisées à la station
de l’hôpital militaire de Fort-de-France (Martinique), issu du recueil des « Annales du Bureau 
central météorologique de France »

Compte-tenu des imprécisions dues aux heures des mesures de pluies et des jours auxquels elles se 
rapportent, les valeurs quotidiennes indiquées sont celles du jour-même ou de la veille.
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ANNEXE 4 (retour au texte) : Extrait du barogramme de Fort-de-France (Martinique) paru dans la 
revue « Monthly Weather Review », paragraphe consacré à l’année 1903

Page 9



ANNEXE 5 (retour au texte) : Récit détaillé par commune de certaines conséquences du cyclone à la 
Martinique, paru dans le journal « La Dépêche » du 30 août 1903

.../...
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.../…

.../...
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.../…

.../...
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.../…
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ANNEXE 6 (retour au texte) : Extraits du récit d’un témoin, publiés dans le journal « La Dépêche » 
du 30 août 1903 concernant la Martinique

ANNEXE 7 (retour au texte) : Extrait du « Journal officiel de la Martinique » du 18 août 1903
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ANNEXE 8 (retour au texte) : Rapport d’un officier gendarme paru dans « Le Journal de la 
Gendarmerie de France » du 30 octobre 1903 concernant la Martinique

.../…
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.../…
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ANNEXE 9 (retour au texte) : Bilans humains et matériels par commune tels que parus dans le 
« Journal officiel de la Martinique » dans son édition du 12 août (1er extrait partiel) complétés par 
celle du 14 août 1903

.../...
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.../…

.../…
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.../…

.../…
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.../…
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ANNEXE 10 (retour au texte) : Extrait du tableau d’observations météorologiques réalisées à la 
station de Camp-Jacob (Guadeloupe), issu du recueil des « Annales du Bureau central 
météorologique de France »

Compte-tenu des imprécisions dues aux heures des mesures de pluies et des jours auxquels elles se 
rapportent, les valeurs quotidiennes indiquées sont celles du jour-même ou de la veille.

ANNEXE 11 (retour au texte) : Extrait du journal « La Démocratie » de Pointe-à-Pitre du 15 août 
1903 concernant la Guadeloupe

ANNEXE 12 (retour au texte) : Brève du journal « The voice of Saint Lucia » du 13 août 1903 
concernant Sainte-Lucie
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ANNEXE 13 (retour au texte) : Extrait du journal « The Dominica Guardian » du 15 août 1903 
concernant la Dominique

… / ...
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… / …
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ANNEXE 14 (retour au texte) : Extraits du journal « The Barbados Agricultural Reporter » du 15 
août 1903 concernant la Barbade
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Photographies de la Martinique après le cyclone  
________________________________________________
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